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Chers amis, 

tout est question de point de vue ! Tout est question de regard ! L’œil mal avisé repèrera 

ce qui l’arrange pour dénigrer. Il a déjà choisi son camp et ne veut pas voir en pleine 

transparence. Il cherche le moyen de tordre la réalité pour disqualifier celui qu’il a choisi de 

condamner par avance. 

 

Ainsi en est-il de certains contemporains de Jean-Baptiste et Jésus dans la page 

d’Evangile d’aujourd’hui. Les deux sont venus servir le Seigneur, chacun à sa place et chacun 

selon le chemin qui lui a été tracé. Et pourtant les voici disqualifiés tous les deux pour des 

attitudes aux antipodes. L’un est un possédé tandis que l’autre est un ivrogne et un glouton, un 

ami des publicains et des pécheurs. 

 

Ainsi en est-il encore aujourd’hui quand certains ne veulent pas voir, ne veulent recevoir 

aucun argument valable, cèdent aux théories du complot. Nous sommes parfois si certains de 

détenir la vérité que nous refusons de la mettre en question alors que la vérité est un objectif, 

qu’elle se construit jour après jour à condition de rester ouvert. Le doute fait même partie de la 

foi. Il permet de l’épurer, de la purifier, d’aller au-delà de ses idées préconçues. Puissions-nous 

toujours douter ! 

 

Bon courage à vous ! 

 En union de prière 

    Fraternellement                                       

Père Yann, votre Doyen 



Vendredi 11 décembre 2020, 2e semaine de l’Avent 

Lectures de la messe 

 

 

Première lecture (Is 48, 17-19) 

Ainsi parle le Seigneur, ton rédempteur, Saint d’Israël : Je suis le Seigneur ton 

Dieu, je te donne un enseignement utile, je te guide sur le chemin où tu marches. 

Si seulement tu avais prêté attention à mes commandements, ta paix serait comme 

un fleuve, ta justice, comme les flots de la mer. Ta postérité serait comme le sable, 

comme les grains de sable, ta descendance ; son nom ne serait ni retranché ni 

effacé devant moi. 

 

Psaume (1, 1-2, 3, 4.6) 

Heureux est l’homme qui n’entre pas au conseil des méchants, qui ne suit pas le 

chemin des pécheurs, ne siège pas avec ceux qui ricanent, mais se plaît dans la loi 

du Seigneur et murmure sa loi jour et nuit ! Il est comme un arbre planté près d’un 

ruisseau, qui donne du fruit en son temps, et jamais son feuillage ne meurt ; tout 

ce qu’il entreprend réussira. Tel n’est pas le sort des méchants. Mais ils sont 

comme la paille balayée par le vent, Le Seigneur connaît le chemin des justes, 

mais le chemin des méchants se perdra.   

 

Évangile (Mt 11, 16-19) 

En ce temps-là, Jésus déclarait aux foules : « À qui vais-je comparer cette 

génération ? Elle ressemble à des gamins assis sur les places, qui en interpellent 

d’autres en disant : “Nous vous avons joué de la flûte, et vous n’avez pas dansé. 

Nous avons chanté des lamentations, et vous ne vous êtes pas frappé la poitrine.” 

Jean est venu, en effet ; il ne mange pas, il ne boit pas, et l’on dit : “C’est un 

possédé !” Le Fils de l’homme est venu ; il mange et il boit, et l’on dit : “Voilà un 

glouton et un ivrogne, un ami des publicains et des pécheurs.” Mais la sagesse de 

Dieu a été reconnue juste à travers ce qu’elle fait. » 

 

 



Le Don et la Loi 
 

 Le Seigneur se lamente sur le comportement de son peuple dans la première lecture de 

ce jour. Lui qui lui a tout donné et qui l’accompagne dans toutes ses pérégrinations ne peut que 

constater son échec face à l’attitude de ce peuple obstiné qui ne prête aucun intérêt à ses paroles. 

 « Si seulement tu avais prêté attention à mes commandements » se désole le Seigneur. 

Son peuple n’a pas voulu lui obéir et il récolte le malheur. Il ne s’agit aucunement d’une 

punition divine qui s’abattrait sur ceux qui désobéissent. La loi n’est pas là, dans son essence 

pour entraîner récompense ou punition. 

 Aujourd’hui, nous sommes interrogés sur notre rapport à la loi. Selon notre observance 

ou notre non-observance, nous récolterions bénédiction ou malédiction. C’est parfois cette 

image que nous véhiculons depuis notre tendre enfance alors qu’avec le Seigneur les rapports 

sont inversés. 

 N’oublions pas le commencement. Dans le livre de la Genèse, Dieu crée et il donne 

avant de fixer des règles : « Le Seigneur Dieu prit l’homme et le conduisit dans le jardin d’Éden 

pour qu’il le travaille et le garde. Le Seigneur Dieu donna à l’homme cet ordre : « Tu peux 

manger les fruits de tous les arbres du jardin ; mais l’arbre de la connaissance du bien et du mal, 

tu n’en mangeras pas ; car, le jour où tu en mangeras, tu mourras. » (Gn 2, 15-17) Il en est de 

même quand les Dix Commandements sont remis à l’homme. Le Seigneur rappelle d’abord le 

don qu’il a fait à son peuple avant d’énumérer la Loi : « Je suis le Seigneur ton Dieu, qui t’ai 

fait sortir du pays d’Égypte, de la maison d’esclavage. » (Ex 20, 2) 

 Avec le Seigneur, le Don précède toujours la Loi. La Loi vient dans un deuxième temps 

comme une exégèse du Don qui a déjà été fait. Pour conserver et préserver le Don, la Loi est 

nécessaire. A chaque fois qu’il a rejeté la Loi, le peuple d’Israël a connu le pire comme 

l’exprime encore le prophète Isaïe dans la première lecture : « Si seulement tu avais prêté 

attention à mes commandements, ta paix serait comme un fleuve, ta justice, comme les flots de 

la mer. Ta postérité serait comme le sable, comme les grains de sable, ta descendance ; son nom 

ne serait ni retranché ni effacé devant moi. » Le non-respect de la Loi n’attire pas une punition 

de la part de Dieu. En ne mettant pas tout en œuvre pour conserver et préserver le Don, il se 

met lui-même en situation de connaître le malheur en empruntant des chemins périlleux. 

 Placer la Loi avant le Don est une perversion. Cela nous laisse penser que tout est 

question de mérite, de donnant-donnant. Dieu donnerait ainsi une récompense à ceux qui suive 

une loi arbitraire. 

N’oublions jamais que tout a été déjà donné. Nous avons déjà tout. La Loi de Dieu n’est 

là que pour nous aider à conserver le bonheur. Elle vient baliser la route pour nous éviter 

d’emprunter des chemins périlleux, des routes qui ne mènent nulle part, des impasses. Elle ne 

vient pas nous brimer ou restreindre notre liberté. Elle vient simplement nous avertir. Ne 

laissons pas échapper le bonheur que Dieu nous a donné gratuitement, par pur amour. 

 

Père Yann 



Hanouka 2020 :  

la "fête des lumières" juive a commencé, ses secrets 
 

Axelle Choffat, linternaute.com 

 

Hanouka 2020 : la "fête des lumières" juive a commencé, ses secrets "JOYEUX 

HANOUKA". Hanouka 2020 a lieu du 10 au 18 décembre. Repères de la date, vœux, prière 

ou encore "miracle de la fiole d'huile"... Les secrets de la "fête des lumières" juive. 

 

La "fête des lumières juives", appelée Hanouka, a lieu du jeudi 10 décembre au vendredi 18 

décembre cette année. La célébration dure en effet huit jours, le plus souvent en décembre, mais 

ne cherchez pas à retenir sa date annuelle : celle-ci change chaque année, car le calendrier juif 

est basé sur la Lune, et non sur le Soleil du calendrier latin. Chaque soir de la huitaine, les 

croyants allument l'une des 9 branches de la "ménorah", le chandelier traditionnel juif. La 

première branche du chandelier s'allume d'ailleurs plus précisément à la veille du premier jour 

de Hanouka, soit le soir du jeudi 10 décembre cette année. Pour les fidèles, en illuminant 

davantage la ménorah jour après jour, il s'agit de commémorer ce qui est considéré comme "le 

miracle des lumières". 

 

Beignets, chants, prières 

 

Mais Hanoucka, ça n'est pas "que" le chandelier : ses repas sont, pour les croyants du judaïsme, 

également emblématiques du miracle des lumières. Ils mêlent sur la table des mets comme les 

"latkès" (galettes de pommes de terre) et autres beignets, tous frits à l'huile. Au menu de la 

liturgie juive lors de ces huit jours, on trouve aussi les bénédictions et les chants. 

Prière, récit du miracle des lumières, voeux de "Joyeux Hanouka", repère de la date... 

Linternaute.com vous embarque à la découverte des secrets et des subtilités de cette fête 

lumineuse ! 

 

A quelle date a lieu Hanouka ? 

 

La célébration juive de Hanouka se fête sur huit jours, du 25 du mois de Kislev au 2 du mois 

de Tebeth dans le calendrier hébraïque. Généralement, ce créneau de festivités correspond à 

une semaine du mois de décembre dans le calendrier grégorien actuellement utilisé dans nos 

contrées, et se situe non loin de la Saint Nicolas du 6 décembre. Comme Hanouka a lieu en 

hiver peu avant Noël, elle a souvent été vue comme l' "Avent d'Israël", contextualise le poète 



français d'origine juive et israélienne Claude Vigée dans l'ouvrage "Un panier de houblon". La 

première bougie de la fête de Hanouka s'allume la veille du 25 Kislev. Un bougeoir central 

permet ensuite d'animer, un jour après l'autre, les lumières des huit autres branches. 

 

Hanouka 2020, c'est pour quand ? 

 

En 2020, Hanouka commence le jeudi 10 décembre et s'étale jusqu'au vendredi 18 décembre 

2020. La célébration a donc lieu plusieurs mois après Yom Kippour, ou Jour du Grand Pardon, 

considérée par les croyants comme la "plus sainte des fêtes juives" et célébrée en 2020 les 27 

et 28 septembre (voir notre dossier spécial Yom Kippour). L'année d'avant, la Fête des lumières 

juive aura débuté un 22 décembre. En 2016, c'était le jour du réveillon de Noël (!), un samedi, 

en plein shabbat. 

 

Quelle est la signification de Hanouka ? 

 

Symboliques, le fait d'allumer progressivement le chandelier traditionnel ou de confectionner 

des plats à l'huile pour Hanouka commémorent le "miracle de la fiole d'huile". Pour les croyants 

du judaïsme, ce miracle a eu lieu il y a 23 siècles de cela, après la ré-inauguration du temple 

d'Israël par les Juifs. Ces derniers viennent alors de le récupérer, suite à une victoire inespérée 

sur les troupes gréco-syriennes d'Antiochus Epiphane, qui cherchait à les soumettre. Dans le 

récit judaïque, grâce à une petite fiole dénichée tant bien que mal loin du temple, un chandelier 

éclaire le lieu de culte pendant huit jours contre un normalement. 

 

Quand est-ce qu'est prévue Hanouka 2021 ? 

 

Les célébrations de la fête juive de Hanouka des années à venir auront lieu à des dates bien 

différentes les unes des autres. En 2021 : du dimanche 28 novembre au lundi 6 décembre ; en 

2022 : du dimanche 18 décembre au lundi 26 décembre ; en 2023 : du vendredi 8 décembre au 

vendredi 15 décembre. 

 

Prière de Hanouka 

 

Pendant Hanouka, la liturgie habituelle ne donne pas lieu à un office de prière        

supplémentaire : sans caractère saint et non-chômée à part en Israël, cette fête n'est en effet liée 

à aucun rituel de prière indiqué dans la Bible. On dit qu'elle est rabbinique et non pas biblique. 

Mais plusieurs lectures s'additionnent toutefois à la liturgie ordinaire, variables au fil du temps, 

pour signaler qu'Hanouka a lieu. A la synagogue, on se met donc à réciter des prières toutes 

particulières comme Al Hanissim, bénédiction intégrée à la Amida, la prière des offices du 



matin mais aussi à la Birkat Hamazon, prière juive d'après-repas ; le Hallel, lu tous les jours en 

intégralité, à valeur de louange et remerciement et employé pour les fêtes juives joyeuses ; ou 

encore la lecture de passages bien précis de la Torah, à l'image de celui sur les sacrifices 

concédés au moment de l'inauguration du Temple. Ce dernier venait alors d'être rendu aux Juifs 

après qu'ils aient regagné leur indépendance sur les Grecs, au IIe siècle avant Jésus-Christ. 

 

Joyeux Hanouka 

 

Comment souhaite-t-on Hanouka ? Vous pouvez dire "Hag Hanouka sameah" ou "Hag sameah" 

tout court, qui signifie "Bonne fête" ou encore "Hanouka samear" ("Bon Hanouka"). Et si vous 

souhaitez aller plus loin, offrir une ménorah à votre ami(e) ou petit(e) ami(e) célébrant 

Hanouka, ce chandelier traditionnel peu cher, et les bougies qui vont avec. Faire des beignets, 

agrémentés de thé à la menthe, constitue également une attention de choix au moment de la 

Fête des Lumières. Mais pas de panique : vous disposez de huit jours pour faire une surprise de 

Hanouka au(x) proche(s) éventuellement concerné(s)... 

 

 

 

 


